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Vendredi 5 août, une grande banderole était déployée à l’entrée de la salle de restauration : 

« 100 ans, joyeux anniversaire ». Olympe Mignot était entourée des résidents, du personnel, 

de son neveu et de sa nièce. La vie n’a pas été un long fleuve tranquille car de nombreux 

déménagements ont rythmé son existence au gré des événements de l’histoire de notre 

pays. 

Originaire de Châlons-en-Champagne où elle a passé son enfance et sa scolarité, elle a dû 

quitter la ville en 1939. Fuyant l’invasion allemande, sa famille s’est exilée à Limoges puis à 

Béziers. « C’est une période dont elle a peu parlé », dit sa nièce. Elle se marie à 18 ans avec 

Roger. En 1940, le couple part s’installer en Algérie où son beau-père tient un garage à Bone. 

Elle y reste jusqu’en 1962. À l’indépendance, elle s’installe en Savoie jusqu’à la retraite. 

Bonne vivante, elle prenait le côté positif des choses. Au décès de son mari en avril 1993, 

n’ayant pas eu d’enfants, elle se rapproche de ses neveux à Saintes. Ne pouvant vivre seule 

dans une grande maison, sa famille opte pour le logis de Montignac. Toute menue et 

élégante, assise sur son fauteuil, elle déclare en soufflant les bougies d’un fraisier : « 100 ans 

aujourd’hui, je n’en reviens pas. » 


